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Aubonne
L’entreprise électrique
SEFA, qui souffle ses
125 bougies, a décidé
d’allouer aux commerçants
locaux une partie des fonds
prévus pour ses festivités

«On s’en sortira tous mieux si on
se montre solidaires!» Pour
Laurent Balsiger, directeur de la
Société électrique des forces de
l’Aubonne (SEFA), s’engager pour
soutenir l’économie locale dans ce
contexte de crise était une évi-
dence. «Nous avons décidé d’in-
vestir 125 000 francs pour nos
clients et les commerçants de la
région. Ce montant, on peut le
voir comme un clin d’œil en
marge de notre 125e anniversaire

quenous fêtons cette année.Nous
avions d’ailleurs prévu de nom-
breusesmanifestations,mais nous
allons réduire l’envergure des fes-
tivités et transférer une partie du
budget à des actions plus judi-
cieuses.»

Ce sont tout d’abord les clients
de la société spécialisée dans le do-
maine de la production et la dis-
tribution d’énergie électrique qui
en bénéficieront. «Pour les soula-
ger, nous allons leur offrir les
abonnements de téléphonie fixe
etmobile pour lemois d’avril, dé-
taille le directeur. Cela correspond
à un montant de l’ordre de
40 000 francs.»

Mais c’est surtout sur la plate-
forme de soutien aux commer-
çants mise en place par la Jeune
Chambre internationale de

Morges que la SEFA va faire un
geste fort. Sur ce site, les citoyens
peuvent acquérir des bons – utili-
sables une fois la crise terminée –
auprès des enseignes locales, leur
permettant ainsi de bénéficier de
liquidités appréciables par les
temps qui courent.

«Ce concept nous a tout de
suite séduits, précise Laurent Bal-
siger, ancien «Monsieur Énergie»
du Conseil d’État. Nous avons
doncdécidéde le soutenir en ajou-
tant 20% pour chaque achat au-
près d’un commerçant situé sur
une commune que nous desser-
vons avec notre téléréseau. Notre
but est d’encourager la population
à franchir le pas.» Un bon de
100 francs aura ainsi une valeur
de 120 francs, l’entreprise aubon-
noise prenant à sa charge

20 francs. «Cette solutionnous est
apparue comme la plus pragma-
tiquepour soutenir une économie
locale forte et durable.» La SEFAa
prévuunbudget de 50 000 francs
pour cette opération.

De plus, les PME qui adhérent
à cette initiative en s’annonçant
sur la plateforme se verront offrir
un abonnement internet SEFA de
trois mois. «C’est une manière de
les remercier de participer au dy-
namisme de notre région et de les
féliciter de prendre leur destin en
main malgré les contraintes ac-
tuelles qui sont évidemment très
lourdes», précise le directeur. À ce
jour, près de 150 commerces fi-
gurent sur la plateforme (sou-
tien-aux-commercants-morges.ch)
et quelque60 000 francs ont déjà
été récoltés. J.L.

L’argent de la fête servira à soutenir la population Formation
Deux gymnases
ont une nouvelle
directrice
Dès le 1er août, les gymnases de
Morges et de la Cité auront une
nouvelle directrice. Véronique
Mariani, qui dirige le premier,
a en effet été nommée par le
Conseil d’État à la tête du se-
cond, pour y remplacer Philippe
Campiche, retraité. Et pour la
remplacer à Morges, le Gouver-
nement a désigné Anne Stettler
Glanzmann. Licenciée en lettres,
elle a enseigné l’allemand, l’an-
glais et l’histoire des religions
dans plusieurs écoles avant d’in-
tégrer le Gymnase de Nyon, éta-
blissement où elle occupe aussi
la fonction de doyenne depuis
2009, indique le Département
dans un communiqué. V.MA.

Prangins
Une aide par bons
aux commerces
de la région
La Municipalité de Prangins
a décidé de soutenir concrète-
ment le projet de l’Association
commerciale de Gland (ACG),
en partenariat avec la Jeune
Chambre internationale La Côte
( JCI), en faveur des commerces
de la région. Chaque raison so-
ciale fermée à cause du Covid-19
peut s’inscrire sur la plateforme
soutien-aux-commercants-lacote.
ch pour fournir des bons qui
seront utilisés dès la reprise.
Le fonctionnement est simple.
Le consommateur achète un bon
avec un rabais de 10%, le com-
merçant touche un bon avec
10% de plus. La Commune paie
la différence. M.S.

Saint-Légier veut refaire
sa traversée de village

Urbanisme

Les travaux doivent commencer cet été entre la route d’Hauteville 10 et la route des Deux-Villages 33. OLIVIER VOGELSANG

Enfance
Simple et durable, le futur
bâtiment sera aussi solide
que la maison du dernier
des «Trois petits cochons»

Bois, paille et enduits de terre
prise sur place. La future crèche
de Prangins, qui abritera égale-
ment un restaurant scolaire, sera
construite avec cesmatériaux qui
ont fait le malheur et le bonheur
des «Trois petits cochons», conte
qui a donné son titre au projet
lauréat du concours d’architec-
ture organisé par la Commune,
qui a reçu 60 dossiers. Le loup
pourra souffler aussi fort qu’il
veut, le futur bâtiment, dont la
structure et les façades seront en
bois et l’isolation en torchis, de-
vrait résister au feu et au temps.

«Tout a convergé, au sein du
jury, vers ce projet qui tenait
compte de notre demande d’uti-
liser des matériaux durables et
sains pour les enfants, qui s’inté-
grait parfaitement à l’environne-
ment bâti et répondait à l’écono-
mie de moyens souhaitée», ex-
plique Alice Durgnat Levi, muni-
cipale de l’enfance. Ce projet sera
la dernière pièce de la politique
familiale engagée durant la légis-
lature 2016-2021, qui a permis
d’équiper le village de nouvelles
écoles, d’une unité d’accueil
pour écoliers, d’un restaurant
scolaire et de locaux parasco-
laires, avec bibliothèque.

La crèche de 44 places, qui of-
frira un potentiel d’accueil pour
plus de 90 enfants par semaine,
répond à un besoin tant pour les
familles du village que pour le Ré-
seau des Toblerones, qui souffre
d’un déficit de 200 places. La
forte demande pour des repas de
midi ayant déjà contraint la Mu-
nicipalité à ouvrir une classe
pour y faire manger 24 élèves, le
bâtiment comprendra également
un restaurant scolaire de 60
places. «Cela permettra de dé-
tendre la situation et d’avoir une
certaine réserve pour l’avenir, de
nouveaux quartiers étant proje-
tés dans la commune», précise la

municipale. La construction
prendra forme sur le site desMo-
rettes, idéalement placé au
centre du village, à proximité de
l’école enfantine et l’UAPE. «Les
familles pourront ainsi d’un
même pas amener leur bébé et
déposer leur plus grand», se ré-
jouit la municipale.

Lauréat du concours, l’archi-
tecte Philippe Le Roy, de Nyon,
a privilégié un bâtiment compact
à quatre pignons, un grand et
trois petits, adossé en partie à un
immeuble d’habitation qui avait
une façade borgne donnant sur
l’école des Morettes. Ce qui per-
met de dégager de l’espace sur la
parcelle. «C’est la demande d’un
client, qui voulait une isolation
en paille pour son chalet en Va-
lais, qui m’a donné l’idée d’ex-
plorer cette piste pour ce bâti-
ment public sur deux niveaux»,
explique l’architecte.

Sous réserve de l’obtention
des crédits soumis au Conseil
communal dès que possible, la
construction est prévue pour
l’été 2021. En raison de la crise,
la présentation des projets, qui
était prévue le 8 avril, a été re-
portée, probablement aumois de
juillet. M.S.

ÀPrangins, la crèche se
conte en bois et en paille

«Tout a convergé,
au sein du jury,
vers ce projet
qui tenait compte
de notre
demande d’utiliser
des matériaux
durables et sains
pour les enfants,
qui s’intégrait
parfaitement à
l’environnement
bâti»
Alice Durgnat Levi
Municipale de l’enfance

Une maison de bois et de paille pour la crèche. LE ROY ARCHITECTES


